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* Bon Excellence vu rs0. nr 
place d'honneur. M l'abbé D'Escham- tâche avec un véritable bon e À Eu 
bauit, vieil ami de M Taché, prés: Mg aprem or 
dit ef 11 s'est acquitté de cette tâche te 2er fee S 
avec beaucoup de bonheur. Il à eu attaque de 

ia pression heureuse, le mot d'esprit : RÉ 


est prb Era 
EX E 


LR 


ea … <..! - + 
y 2 2,2 9 pe naçune A hgen ré exactement de TSAEO et sers le 
tre du Cabinet, et Talbot, orsteur de — Nos sincères félicitations à M Ver- 
la Chambre; Mgr Jub'aville, Curé de pe» à MONT DE MARSAN. France | 
L la Cathédrale de SiBonitace, le 1 |:endus par M. Taché à la cause gran | 7e PEER Francis Planté, l'us-des pianistes 
; P. Vésina, OM. curé de la parois-| aise, ainsi que son affection profon- un Ces Ans célèbres de l'Europe, èst mort 
4 se/ du BacréCveur: M Lucien Beau- | de pour la France et ss civilisation 1] F pag 2 . Ah rage de 96 aux 
| . bien, député de Provencher redit le regret de tous de le voir] QUEBEC-—LS dernière bordée de 
Communes; M l'abbé Léonide partir. neige = donné du travail à plus de! LAgis _ L'Acadéitie française à 
| meäu, procureur à l'archevéché et ML Taché lui-même se levs ensuite | 00 hommes Il est tombé exnectement | js Le rix de 5500 francs—en- 
:  cien condiscipie de M Taché au au milieu de émotion de ses amis |%x Pouces et 5 de neige au Cours | Gus) à M et Mme Rambaud 
. minaire de St-Hyacinthe: M Il remercia Son Excellence en termes |'# dernière tempête. pour les services tetidus à la patrie 
#*  Vaudoyer, agent consulaire de délicats d'avoir daigné venir à cette des en éevant quinze enfants Les Ram 
ce; M le magistrat Lacerte: fête; il remercis us à us les orsteurs,| TORONTO-—Le procureur général |Leud, qui é 
échevins D'Eschambauïlt, - Hébert et | ainsi que les organisateurs de la soi-| M Roebuck, annonce que Mlle Helen | gro, 
HMault: M. Jessuy, gérant de la suc- réé. Il remercia ses confrères de la | Kinnear, avocate depuis 1920, ent 
» cursale de la Banque Canadienne Na Banque et les assura de son dévous- pommée membre du Conseil du roi 
ticsal, de Winnipeg: M Léveillé, gé-|ment impérisable M Taché était |M Roecbuck pense que cest Is pre 
1... +006 06 Mnint-Boniface: M A B|visinienent éme lorsqu'il rappeia | mière fois que cette distinction est 
Landry, inspecteur de là Banque: le spgrenirs qu Tattachaient | conférée à. me femme des | 
Rév. Frère Joseph, principal de et particulière-| pire br:tannique. rien 7. 2e 
‘ecole Provencher: M l'abbé E ste ce qe ST ET, so tlinanittité res 
. secrétaire de l'archevéché:. M. l'avo- | avait formées, 1! l'espérait, allaient se MONTREAL--Miss Sylvia Stevens, | On à appris mardi soir que vu le 
cat Besubien, CR; M L-P, perpétuer à jamais’ Il invita ses 4-|22 ans, file de l'hon EL EL Stevens, manque d'appui de la part de la po- 
|; avocat: À mis à venir le visiter à Montréal ancien ministre du commerce, est pulation rurale, le comité pariemen- ; 
AL Noël Bernier, « M tâire spécial chargé de l ête sur|9u ministre des affaires étrangères 


mander, J-E Dumes S-J Dussauit 


E.-A. Poulain, sécrétaire de la ville 
de Saint-Boniface: J. A. Trembiay, 
Noël 
Bougard, J. S. Langelier, À KR. Lé- 
vêque, R. Tisseur, © W. Raymond, 


MW. Kurys, EE A. Fourneaux, 


A. }. Brossard 
Les dacours 


Vers la fin du diner, M le Frési- 


Les amis de M Taché se sépérè- |! @, Gatineau à l'Assemblée légis- 


[rent après lui avoir souhaité tour 4 |i,1i,. + maire de Maniwaki, est dé- 


tour un beureux voyage, ainsi que! .sdé 
tous les succès auxquels 5 à droit de 
[s'attendre dans sa nouvelle position 


! 7 de guerre canadien à la créte de Vi- 
Elle aura Feu fin janvier ou}. 
dans les premiers jours 
de février, croit-on 


les finances des écoles publiques 
s'abstiendra de recommander à. la 
Chambre du Manitobg d'adopter une 
plus grande unité d'administration 
scolaire. 


Le projet de grande unité pour 
remplacer le système actuel de dis- 
trict à école unique a été fortement 
préconise par la Fédération des Ins- 
tituteurs du Manitoba et l'Associa- 
tion des Inspecteurs é'école, mais il 
a été aussi vigoureusement combat- 
tu par l'Association des Commissai- 
| ren d'écne 


! Le comité, croit-on, recommandera 
la création d'une commission de ’sa- 
laire minimum pour les instituteurs 
dans chaque inspectorat. Cette com- 
mission serait composée d'un repré- 
sentant de l'Union des Municipalités, 
d'un représentant des commissaires 
d'école et d'un représentant des ins- 


ET LA FRANCE ne rendrait 


' ; aussi l'inspecteur d'écols du district 
Elles se. rendent compte! membre nommé par le gou- 
qu'en se donnant La main, | vernement Ce dernier pourrait sie- 


Au sujet de l'attentat de 
Marseille et des poursuites intentées 
contre ceux qui en ont été les uu- 
teurs, il croit qu'il faudra réviser 
complètement les lois et les traités 
internationaux qui règlent l'extradi- 
tion des criminels de droit public et 


ET LE VATICAN 


“Il faut assurer la stabilité aux 
gouvernements à ver”, a dit MW. 
Fiandin. Le président du Conseil «4 
ensuite qu'il fallait d'abord résoi. -* 
les problèmes économiques, pour, en- 
suite, prendre les mesures constitii* 
tionnelles qui consolideront le goui- 
vernemeñt. 


-Gais nommé vicaire  *. 
- apostolique 
CITE DU VATICAN — La Sacrée 
Congrégation de la Propagande & 
nommé lé R.' P. Joseph-Oscar Juliet, 
des Pères Blancs, natif de Saint-Th 
mothée, diocèse de Valleyfeld, vicaire : 


ris 


de Beauharnois, le 12 décembre 1 
du mariage de Julien Julien, décédé, | 
et d'Adeline Pilon. Il ft ses 


on de Université de Montréal 4! elles peuvent conjurer la|ger dans toutes les commissions de! ] on de la Compa- 
dent se leva pour dire la raison de! L'ouverture @e la/ session légisia-|décidé d'organiser à son propre menace allemande salaire minimum de la province. gnie de Jésus 
la fête du jour. Il rappela la carrière | 5, au Manitoba aura lieu probabie- | compte, un “Sueecpatske”, dont le sé 


Le comité parlementaire recom- 
mandera aussi probablement qu'un 


de M. Taché dans l'Ouent et il le fé- 
v licita de sn promotion Il dit ce que 

ben d'autres allaient dire: qu'il le 
; voyait partir avec un très profond : 
| chagrin Il paris du patriotisme! j4 que. eracte m'est pas fixée: Les 
: frame et éciairé de M. Taché et dit !, 
comment il avait épousé loutes noS!|...ues l'ont demandée aussitôt que 
causcs -nasitle. Etant donné l'apparence 
ML le Président invita ensuite Son) séniral, d'amélioration à la camps 
Excellence Mgr Yelle à dire quelques |gne sur les années précédentes, ils 
mots. £Æon Excellence remercia M | ont ajouté qu'on devrait s'efforcer de 
Taché des services qu'il avant ren-|finir ja session avant les semailles }l'Eiat 
dus lei et évoque en termes délicats | du printemps 
L souvenir de Mer Taché, son illus | M Bracken à dit que la fin de jan 
tre prédécemseur. À ls suite de-Son|rier ca les premiers jours de février 
xéellence, le R_ P. Vézina, curé du|seraient une date appropriée L'ouver- 
Sacré-Coeur, dit fout le regret qu'il]ture en février est la plus probable. 
« avait de voir partir M. Taché. w li y a eu peu de discusson autour 
\ rappels s2 générosité et l'esprit de |du programme légsiatif du gvurer- 

né coopération dont il avait fait preuve nement et les ministres ont déclaré 
Rue CE AUuue: Re IENURE, LES 0e QUE CS ER APRES. | F 
alurs qu'il fréquentait la paroisse du|ments, la session sers vraisemblable |logne ont fait appel 


ment “u commencement de février, 
d'après ce qui a transpiré de la con- 
férenc, des députés ministériels, jeu- 


PARIS—Un facteur de, rapproche- 
ge arte pee eee x À en essor sit incorporé 
menace d'une Allemagne armée et| uns la loi et son emploi 
anxieuse de s'étendre # . ad re 


les commissions scolaires soit rendu | Saint , va faire 
—1Læ ministre des Affaires Etrangé- me" ee marre à -Siège, des concessions 


res, M Pierre Laval qui avait es-|deyre être accepté par les représen- 
tants de la Fédération des Institu- 
teurs et de l'Association des Com-| 4, ls jouissaient sous le 
miennes, monarchique. ; 3 
11 y a tout lieu de croire que le co- , 


qu'à ce qu'une entente semble à peu 
< mité recommandera la. suppression |; 


Le comité n'a pas encore pris de 
décision dans la question des ma y 
nuels scolaires On étudie en ce mo- 
ment l'opportunité de les faire impri- 
mer à l'avenir à Winnipeg, dans le 
but d'en diminuer le coût pour le 


Hitler, qui serait d'étendre l'ancien 
wapire allemand jusqu'à ce qu'il 
uvre ’, territoire entre le Rhin et 
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d'Bdmonton. membre de lAssôcittion | malin, après avoir été trouvée 
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de . l'Alberta 


oupéble d'avoir empoisonné sn ma 
ri Une demande de sursis a'éêté reje- 
tés par le gouvernement, La femme Hotéé, à l'âge de 635 ans 
Majog est la premitre femme: perdue ‘ _ 
en Angleterre depuis 1926 Elle ad-| BERLIN-H£+s catholiques et les 
œimistra de * strychnine à son mar |protestan"s de VAlBemagne sous. 


| Arthur Linjor, 44 ans us car vent à vb mouvement mérdiai <> À - 
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de représen. 


Loterie Nationale. Française 


Le Consulat Général de France a 
été informé qu'un trafic illicite des 
billets de la Loterte-Netionale Fran- 
çaise se faisait au Canada par l'en- 
tremise de certaines banqües, socié- 
tés, etc. j 

I1 se fait un devoir de mettre le 


# 


ÎLe Cercle Ouvrier St-Joseph 


WARMAN Fred. 


Assemblée ménsuelle du 18 déc. 1934 

Une motion de sympathie fut a- 
doptée en faveur de M A Boutal, qui 
vient de perdre #0n père, et à la fa- 
mille Henri, qui vient d'être cruelle- 
ment éprouvées par la mort de son 
chef, M Achille Henri. AE 


Cing nouveaux membres furent 
accueillis dans notre Cercle et qua- 
tre dans notre Fonds de Secours 
cas de décès. : 


Un des membres attire l'attention 
générale sur les correspondances a- 
dressées par nos Bureaux Municipaux 
aux contribuables de langue françai- 
se. Nos conseillers de langue fran- 
çaise seront approçhés par M. le se- 
crétaire, afin qu'ils fassent passer 
time motion au Cotiseil demandant 
que M. le secrétaire voie à ce que 
les correspoñdances avec les contri- 
buables de .langue. française soient 
en français. 


l’Administration 
Givique 
REPARTITION 
EQUITABLE 


IMPOSITION 
MINIMUM 


"Entente avec les porteurs 


pacité de payer — à soumettre eux contribuables pour ac- 


ceptation finale. 
: Remplacement du système 
de paye. Travail à un salairé 


Réduction substantielle dans les amendes pour les arréra- 


ges de taxes. 


Mouvement en faveur de la construction prochaine d'une 


usine à déchets. 


Faites votre part: allez voter! Si vous élisez Dowse, il fe- 


ra la sienne. 
VOTRE VOTE ET 


VOTRE INFLUENCE SERONT 
APPRECIES 


d'obligations basée sur la cx- 


bordereau /par l'enveloppe 


de 
rai e: 


Electeurs de Saint-Boniface 
FRED WARMAN 


est 


Candidat 2 la Mairie 
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indemnités, Ji a besoin de } appui 


de croyance. Fraternité 


| m avec le Conseil et 
de citoyeùs pour une ville unie. 
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celui de l'assassinat de Mme Laurent 
à Paris, commis récemment. M. le 
magistrat nous démontra aisément 
la différence avec les procédures ac- 
tuellement en vigueur au Canada. En 
passant, il loua l'homme. de loyauté 
et de devoir qu'était M. Jean” Verne, 
un de nos membres, tué en accomplis. 
sant son devoir l'été dernier. 


magistrat Lacerte. 
MM. les frères Laplante et F. Jo-| - 


M. Ph. Gobeil et Jos. Gauthier fu- 
rent les gagnants des prix de la ra- 
fle mensuelle. 

, La soirée de dindes de notre Cer- 
cle, tenue le 20 dernier, fut Jun vrai 
succès. Aussi nous remercions bien 
sincèrement toutes les personnes, 
membres et amis, qui noûs ont aidés 
à en faire ce succès. 

L'exécutif souhaite à tous, mem- 
bres et amis, une bonne et heureuse 
année et prospérité pôur 1935. 

Le SECRETAIRE. l'héroïne de la fête. 
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PETITES NOTES | 


Mile Irène Guilbert recevait 


M. J. B. T. Hébert, échevin, et 
Mme Hébert recevaient à leur de- 
meure, 850, avenue Taché, le 15 dé- 
cermmibre, à l'occasion des noces d’ar- 
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shower dans les salons de l'Amicus 
Club, vendredi soir en l'honneur de 
Mlle Eva De Decker. Un succulent 


gent de M. et Mme Emile Hébert. | Présents.” 

De nombreux cadeaux furent offerts . SR NS 

aux jubilaires au nom des invités. M. Robert Montcalm, de North 
"uv Bay, passe la saison des Fêtes chez 

Mme John Brassington, rue Mas-|,n oncle et sa tante, M. et Mme 

son, donnait un thé à la fin de se-|x Montcalm. \ £ 

maine, en l'honneur de Mlle Olive ee >, 

Brassingtqn qui partira bientôt pour Mme J. R. Kelso est de retour de 


Kingston, ‘Jamiaïque, où elle visitera 
son frère. La table était décorée d'un 
arbre de Noël en miniatur, et de 


AUX ELECTEURS DE LA CITE DE SAINT-BONIFACE 


VOTEZ POUR 


| JOSEPH DUBUC 


COMME MAIRE 


d'un 


Un avoest et un 


Un homme intègre, compétent et habile. 
pe particulier. : 


de vues. 
Le programme de Dubuc, s'il est élu, sera celui-ci: 


taxes. Cette aflaire ést 
avocat Counnaissant 


la finance. 


vernemwent du Dominion. 
3, Un Secours suffisant pour toutes les nécessités de la vie. 
4 Des Tavaux publics, si possible, avec des 
5, Drructpain de la Vile à l'installation d'un égout central 
. 1 


cbrervance des Réègiefnents de la Ville. 


la Lumière et la Force motrice nécessaires au bon 
au développement de Saini-Honjiface. 
$. 


tionnelle. + 
La Taxation des propriétés des chemises de fer. 


. Encoursgetent de nos 
tries locales. 
12. 


les besoins d'une ville grandissante. ; 


LE COMITE DE A.-1.-HM. DUBUC 


F2] 
= a ———— 


L D'abord et avant tout: un arrangement avec les porteurs de dé- 
Une adminisiration générale saine et sitentive, en. rapport avée :| 

: | 

| 


borsmwme d'affnires succès reconns 
Né à Saint-Boniface où 11 & résidé presque touts sa vie: il à seule- 
ment quitté Saint-Boniface pendant quelques années pour œuivre et 
dobmer ses auins à son père mainde et ÂgE, sir J0SEph D'UbUE, QUE ses 
médecins voulaient rapprocher de la Cour vu en. faiblesse, Pendant 
son séjour à Winnipeg, M Joseph Dubue fit de la paroisse du Sacré- 
Coeur sa paroisse; c'est là qu'il paya sa dime ét fit baptiser ses enfants. 
Candidat de tous les citoyens; ne représente aûeune clique ou grou- 


Parle couramment les deux langues. Possède franchise et largeur 


bentures comportant une eïtensinn de temps et une réduction de l'in- 
térêt, de manière à refgire le crédit de”la Ville, ce qui baissera les 
essentiellement une négociation qui exige un 


2. Tout le Secours (travaux ou gecours direît) payé par le-gou- 


Œsges convenables. 
smination effective et Économique des vidanges, avec stricte 


1. La sauvegarue des franchises de la Ville en ce qui conçerne 
fonctionnement et 


Maire «t les échevits élus par la Heprésentation propor- 


Un groupe jde Parcs lublics, gérés par une Commission spéêiale, 
Hg rc hands détalileurs et de nos indus- 


Or à 


L) ? , 
r « 


eilleurs 


Â * « 


LE: 


Temps des Fêles 


= 


1 en argent avec bougies ‘Mme Louis Fournier, de. Provi-{> 
écarlate. Une magnifique bourse de 
soirée en petit point fut offerte à|et demeurera à l'avenir chez sa fille, 


RL, est arrivée À Norwood, 
Mme Adjutor Hogue. : 
- L] L . : 


Miles Marie et Béatrice Molloy et 
M. Augustin Molly, ont passé la 


[Ed 


Noël à Morris chez leurs parents, le 


sénateur et Mme Mpiloy. 


Mme Adjutor Hogue est de retour | POUr corriger le capitalisme 


d'un voyage à Providence, R.I, 


Thé-Whist 


chansonnettes canadiennes, gais pro- 
le tout accompagné du plus suc- 
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André; 
et Thérêse. L'on se 
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il 


if 

ir 
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conférencier, aura lieu lundi soir, le 
T janvier. Tous les membres et leurs 
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Soient le partage de nos Clients et Amis 1 
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| CE Dndsons Bag Company. ff 


Sharmacie Prefonmta 


& Cie 1 


MONTREAL —Le premier minis- 
tre du Canada, M. Bennett, a déclaré 


pas , détruire le système capitaliste, 


tend pas lé jeter par-dessus bord, 
pour alléger sa barque, et le rempla. 


TAXI EACLE 


| Autos de T'et 5 passagers 
Téléphone 201440 


Que la Santé, le les et les Joies de ee 


eux 


F Lol Hhne sage — ft pangprPOTe 
Présente à "ses clients et amis |: 
ses meilleurs voeux de Î 


BONNE ET HEUREUSE | 
ANNEE | 


’ LO , 


300 Messes 
par Année 


Union de Messes eu faveur & 


eur À EE os de a 


Denise Champagne, Aïlphée  Ver- 
result, Saint-Norbert; Adrienne Mi. 


J1 avait fait quinze fois ‘le tour 
monde et voulant entin dire un 
tidieu aux mers et aux tempêtes il 
avait entrepris lun dernier voyage 
amenant avec lui sa femme el ses 
enfants. ” » ‘ANT! 

C'était le 24 décembre. Parti de 


et l'équipage était fatigué. |” 

11 était huit “heures du soir. * Le 
commandant se promenait sur le 
pont quand le second du navire vint 
à passer. 

— Afthür, luf démanda M. Allard, 
vous n'avez rien à signaler? 


st8 


ir 


k: 


Au tumuilte produit par l'officier, 


|Madame Allard et ses enfants étaient 


accourus. Un cri de terreur s'échappa 
de toutes les poitrines et il y eut 
quelques instants d'angoisse inexpri- 
mable. On entendait, sur le pont un 
bruit confus de voix, qui allait en 


grandissant et semblait se rappro- 


cher. On distinguait par intervalles 


d'horribles blasphèmes, des impréca- | 


tions et des menaces à l'adrésse du 
capitaine. Au dehors, 1a mer, était 
atfreuse et le vaisseau battu ét bal: 
lotté par les vagues en courroux é- 
tait à chaque instant sur le point de 
sombrer; les mâts faisaient entendre 
d'horribles craquements et les corda- 
ges sifflaient sous la fureur de la 
ternpête. | 

Aux cris de l'officier le comman- 
dant s'était levé d'un bond, sans pro- 
férer une parole, interrogeanñt du re- 
gard son second terrifié. Madame 
Allard et ses enfants s'étaient grou- 
pés tout tremblants auprès du ca- 
pitaine. 

— Selon vos ordres, dit le second, 
j'ai libéré Gilles Valareck. Il a pro- 
fité de la tempête pour soulever ses 
camarades qui, déjà travaillés par 
lui depuis des semaines, n'ont pas 
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Aux lecteurs et aux lectrices de ls “Page Féminine’’ 
aux petits amis du ‘Coin des Enfants’ et à leurs 


familles, Mère-Grand souhaite une 


Bonne et Heureuse Année 


fe ONE A 
mais jé vous déclare que vous ne 


l'aurez qu'en marchant sur mon 
corps. Ah! vous avez juré ma mort, 
la mort de ma femme et de mes 
enfants, eb bien, approchez, bandits, 
‘et j'éténds sur le carreau les six pré- 
tiers qui se présentent! 

1 y eut un moment d'hésitation. 

— Lâches! s'écria Valareck, en se 
toui ant. vers les matelots, vous avez 
peur? Eh bien, je vais vous. mon- 
trèr, moi, comment on réponé aux 
menaces du capitaine. 

Et aussitôt, brandissant sa hache 
d'âbordage, il se précipite sur 1e 
commandant pour le frapper. Mais, 
hu moment même où l'arme du ré- 


En ce moment, le capitaine Allurd 
sentit comme un souffle passer sur 
son front, et deux lèvres caressantes 
effleurer doucement son visage inon- 
dé dé sueurs. 'était Ja gentille et 
pieuse Agnès, qui vènait réveiller son 
père. : 

“Père chéri, lui dit-elle en l’'em- 
brassant, il est°onze heures et qua- 
rante minutes; tout est prêt, et nous 
vous attendons. Vous serez émerveil. 
16.” QUE CRETE D 

Le commandant ouvrit les SX! 
jeta un cri de terreur et regarda son 
enfant, d'un air effaré. 

— Agnès, ma Chère Agnès! est-ce 
toi? murmura-til en -sanglotant. 


fe 


te ? 


: 


solu régnait dans la maison, Noûs, 


d'ordinaire si tapageurs, étions sages 
en face de la moribonde et pour nous 
unir aux cérémonies religieuses qui 
se déroulaient à l'églis:, nous avons 
récité le chapelet. Et bientôt, des 1è- 
vres de maman sont tombées ces 
paroles: “Elle achève. elle est mor- 
te...” R 


C'était à l'heure où les cloches an- 


11 n'était pas petit, celui qu'il avait 
pris; inais Jésus est Roi, il lui faut 
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Comme la barbe de saint Joseph, en 
dépit de la poussière des Chemins, | £ 
était bien frisée et soyeuse! Les ber- 
gers étaient aussi beaux. que les an- |. 
ges et, barbe À part, ils ressembiaient 
comme des frères à saint Joseph. 
C'était le même !2ng visage, les mé- 
mes couleurs incarnadines, les méê- 
mes yeux d'adoration, les mêmes 
mains si fines, si blanches, m soi- 
gnées qu'on se demandait comment 
elles pouvaient serrer sans se déchi- 
rer le rugueux bâton de ‘voyage. Car, 
malgré Flineffable paix de la nuit 
divine, aucun d'eux n'avait iâcue son 
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de fairé un travail qui 


L'avion du Père Noël 
C'est le jour de Noël. Pierrot est 


— Mais oui, c'est moi. Qu'avez- | un cadeau royal la premère à ]toute la maison en bondissant 
, — Non, répondit l'officier, mais| tardé à le suivre. .volté allait fendre la tête à celui qui! vous donc, cher père? fois j'ai compris ru c'était .que Ne souriez pas. Je n'en ai pas en! je chaises 11 ot AS 
l'équipage est épuisé. — Les malheureux! s'écria le ca-|l'avait gracié deux heures aupara-| __ y mère. ton frère... l'équipa- la morts souffrance entrait dans |" 51 je souriais, ce serait des gens auésitét 
{ == Æh bien, repartit le capitaine, | pitaine. Mais c'est de la folie! pe-}vant, une terrible détonation retentit. | Serie mer 7 an | "4 vie. Toute cette. journée de Noël, Lu 8 garer 7 EYE à vs pleins de neige, 
à minuit ce soir, vous donnerez 4| meurez-ià, mon ami, avec ma fem-|Gilles Valareck tournoys sur lui-|  _ mou soñé à'3n vhapelle.  *** |aiors-que les-autres-enfants's'amu- déplorant ln naïveté des crèches, -qui des MN de 
chacun--une ration et-un quart dé|me et mes enfants, jé vais me ren- | méme et refomba lourdement aur le Le capitaine prêts l'oreille un js-| saient, joyeux, mous, nous- pieurions vantent et envient les crèches modern Es * 
vin. Cér c'est la veille de Noël et je | dre sur le pont, et, devant mon au-|#1: il était mort! tant, puis 4-ajouts: “Latmpete ne | une:scour ‘tendrement aimés qui ne| "71° de certaines riches églises... | quoi ceite Joié sans bornes 
Î . veux récompenser mes courageux | tôrité, les mutins, sans aucun doute, | Ce fut le signal d'une lutte achar- | souffle ‘donc. paint” : : ! 7 [viendrait plus partager nos jeux. Ce ST Ne 
matelots. pr reculeront. ‘[née, d'une mêlée inexprimable. Le! — Mais non, dit Agnès en prénant | -pgjast quel-Noël! Mais mainténant amv ag. Re don C'est que papa a cédé aux 
— Vos ordres seront exécutés. — Je en supplie, dit mubsitôt | capitaine tint tête, pendant quelques | la main de‘son pére, et le brick vo-| jus ‘jé cothprends sn Monbeur, je sf rtions res, | Anstantes de Pierrot. J'& con- 
— A propos, avez-vous des puul-| Madame” Allard, se jetant au bras |-minutes à la fureur des matelots, et | gue à pleines voiles sur-la/mer;sané m'en réjouis et-jamais je.m'aurais | Lectées TS DURS de ve aille senti à demander au Père Noël d'a-. 
tions ? Û de son époux et cherchant À le re-|le salon du commandant présenta | et calme,"ence :moment/:comie un oieuré ce jourAà si j'avais pensé sé- Et les is de LT 7 |mener son petit | dans le grand 
— Une mule! Je viens de mettre | teñir, ne t'expose pas à la colère de | l'aspect d'un vrai éhamp de bataille. | lac. ms :: | rieusement que petite soeur était ren- |. ces me dure sm et de bon |2"i98, qui sert À la place des rennes, 
le jeune Valareok dans les fers par-|ces forcenés. La confusion était à son comblé.| -— Oh! mon Dieu, murmura le €a-| qu. au ciel, contemplant Ja divinité. | gcat, hero î rl à le transporter à travers prairies et 
ce qu'il sème\s révolte parmi Ses] -— Père, restez avec noùs! criaient | Altérés de sang comme des tigres, |Pitaine en essuyant la sueur de son N'est-ce pas là une fête inoubliable ? | pourtant ‘is me ‘ torts. N'y at-il pas lieu d'être jo- 
compagnons. les enfants. les révoltés frappaient sans relâche. | visage, et ce n'était donc qu'en ré- Aussi je me rappellersi-toute ma vie | Mais je ne puis Â drive yeux? Sans doute, l'oncle Henri au- 
spi qu'il y ait quelque Maiïgré les supplications de sà fa- Quatre des leurs gisaient inanimés|ve: Merci, mon Dieu, merci! le jour où Jésus descendit du Ciel | à a CE LÀ og rait pu faire sécher bien vite les 1ar- 
chose à millé, le capitaine Allard fit deux |sur 1, tapis, six autres étaient bles-| Et {l se leva, et suivit sa fille jus- pour venir nous faire comprendre la |'ioriques, je m'adresse d'ordinaire au | 5 du Petit Pierre, lorsque. cel 
d — Oh! non, 3eme crois pas car|pas en avant, mais il fut rejeté bru-|56s Mais bientôt le second du navire, | qu'au’ salon, qu'il trouva éblouissant |, ndeur du sacrifice. thndie” Lite Gi ner: jurene] SU PEN PRES PS A 
les matelots vous âment trop pour talemeht en arrière par l'irruption | atteint d'un coup de hache en pleine | de lumière et parfumé d'encens. Marie. RICHARD, œue.pels mo-iaime: impsanibié. Mass | 2 | les oiseaux. Mais le 
à prêter l'oreille aux pos de cette! subite d'un groupe de matelots, ar-| poitrine, s'affaissa sur lui-même et] Tout l'équipage, groupé autour de Ecole St-Joachim, sd j9 veux voir passer dans le ciel, | 07e avinteur refusait toujours, et } 
tête folle. ]més de leurs haches d'abordage et | tombe sans vie aux pieds du com-|la crèche et de l'autel, assista, re-| Grade x La: Broquerie. | soudain, le voi blanc des-anges, si je"! “mblait quelque peu -mysté- . 
— Alors je désire Qi] soit déli-| ivres de fureur; Gilles Valareck était | mandant, qui. à bout de forces et|cueilll et prosterné, au sacrifice di- Hate be Joux détendre chanter dans monl'iu*, comme son oûkle lui donnait 
vré. Nous sommes à 18 bille de la|à leur tête. ‘ couvert de blessures et'de sang, fut | vin. * S Ê in de state . [toujours ce qu'il demandait. Pendant 
fête de Noël, et je Croléi'un ré-| -— Que demandez-vous? dit le|entousé par l'émèute triomphante, La-messs tanminée, 1e -comman | [op Crèche CE d'amour universel, si j'a | mé88e de Minuit, notre bambin'a- 
velllon à bord sers POUF Qus une |commandant d'une voix énergique et | renversé par terre, puis garotté, de-| dant voulut serrer la main à chacun É - besoin qu'un grand vent. suave Je |"! Prié le petit Jésugtdans 18 8 ” 
agréable surprise. Nous AuêLs mé-|sans reculer d'un pas mi-mort, et porté sur le pont. pour] des matelots, et il le fit avec une}. d C d|nsisie ot qu'u soit lavé comme dans | eee ne ans Jun 
me, privilège traordin uné| — Les lingots d'or! cris la bande, | être jeté à la mer: La victoire restait | xPression de bienveillance tout par- u ouven une très claire fontaine, je n'ai perte qu'aux larmes. Jorsqu'il ‘avait dit: 
"messe de minuit. J'ai vu à ce Me 1e let la vie du capitaine et du ‘second. | au crime. - Na ticulière qui toucha tous ces vieux px me {ed 1ida CaTRRGE, qu'à penser à| 2°" Petit Jésus, puisque foncé | 
—; —; missionnaire que Roue FAMERON eu | mnsensés! Cris plus’Yort lé'com | L qu capitaine |‘°UPs de "mer. Î Le cher couyent @é province oû| ous Ah! qu'on m'ait rien change |#°27i ne veut pas me promener daté 
France. Tout est disposé pour 1445 | mandant, ces lingots ne m'appartien- À 4 à on parrain Le réveillon suivit cette admirs-|nous allions entendre chaque année| |, quand fy reviendrai! Qu'on l'air, s'il-vous-plait, envoyez le: Père ; 
.‘ rémonie qui aura lieu dans le nent pas, vous le savez bien, et qu |°% Pied du grand mât, et les ma ole scène: il fut calme, il fut joyeux, |la messe de minuit était très vieux. | Noël avec son avion. ‘ i 
; transformé en Cl este tres Prin ÿ_1se révairent pour célébrer leur triom-| dtte 1) Partis. n'y soit (pas devenu plus logique! 
M de. l'entrepont M , arrivés en vo fe fier aux réstes A6 Let qu une Les pierres de sa”chapelle ronde a-|15, merci, le vieux couvent et les Tout à coup, Pierrot interromipt 
* ‘ pelle à cet -effet En ce répondre de votre double eri- Le Le capitaine voulut s'asseoir, avec|vaient gardé pourtant la blancheur |, dépendent t\ses courses téndre l'oreille” . 
! k 8 avait courie Din souvent sa femme et ses'enfants, au milieu |miracuieuse des lis. Blancs aussi nee Lis rer vil es 
naufrage et de le mort des Wihelnts citiiines, ef: leu chu Ltout- bombe: Ætoiripides Hole. aux | on POUTTOS PER Deep ee a LORS d'oourt à à Ant ON 
L' rinésetüné : cagtainel 2 dre . où w golsses et les douleurs de la pauvre-|là—0h merveille! un avion atterrit 
Cependan ta les beaux vieux airs bretons. candides ritournellés que les bonnes ||; Lour ne pas tenir à consoler le|gracteusement, Père Noël éort de là 
respirait encore, et, à travers le voi- Le‘lohdemain, à la pointe @u jour, | soeurs -chantaient à voix timide et} divin petit Pauvre avec de la earlingue et vient droit à -la 
le de sang qui couvrait ses paupié- ; ! paille fs 
DE le Cormoran, pavoisé, toutes voiles | légère, sans relief, preique sans tim- | +0. et des chemises de patin. du plus joyeux’ ces petits 
res. il apércevait les forcenés qui # | au. vent, fuisait son entrée dans le|bre, mais qui, san paie, one | EEE | entre ot s'écrie: Bonjour la 6ors- 
groupment autour de lui pour assis-|Lort de Saint-Nazaire, et l'équipage trés haut comme une. âme sainte, Le Baume Persan est irrésistible- | pagnie. Je cherche -un petit garçon 
ter aux vunérailles Hi entendait leurs | réuni-sur Ke Dont, chantait à pleine] enfin Mbéréede ls chair pesante, s'é-| ment attrayant à toute femme qui|qui m'a demandé une promensd, «1 
ere FFO00R. GREEN, voix, heureux" ét” trithphaut, le can-|lance vers Dieu. apprécie le charme et l'élégance. Son | avion” Piegot. se 
rrnesermtedhenlqe, ques Rnnegieté LE ; pe AE bn EG üsage donne un teint toujours clair |et va avec lui jusqu'à. Sora vien. 
quements sinistres du navire, battu |. Gabrielle FRUYERE, eu. mt À Re st beau. Tonique dans ses effets. Bti- M mins 
par les vagues énormes qui %e u-l «Grade XI, Couvent de Létélier|tértes maêtés diseit Qu'il grelotts de| mule la peau et la rend merveiliou-| Ure hévre plus tard Le méme a 
aient contre lui. Tout À coup, if lui pal à Tr troidet üe misèpé il n'y pardissait | sement douce, Adoucit ef biancwit | 192 atterrit sut la melge, et un ga- 
le snisissait tete as pas. 1 était couché aur dy ls paille; |les mains. Le Baume Persan est 6 |" de six ans,-tout rayonnant de 
’ de-| L'une des plaintes les tré-| mais elle {tait u je pour joie, en mort, 
st | dit “2% ‘ein pus des | chemise; l ‘eol ads 
mes entrouverts, puis il plonges et|vers et l'application 1£ plus efficace | briliant et { 
disparut dens les profondeurs de l'o-| pour les’ vers est “Mother Graves | “il n'avait. 
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